
CONCLUSION 

HOMMAGES ET TÉMOIGNAGES 

Avant que ne s'amorçât le débat sur la Confédération cana-
dienne en 1864, les habitants dispersés de l'Amérique du Nord 
britannique ne savaient presque rien de leurs voisins. Les confé-
rences et les négociations de 1864-1867 eurent particulièrement 
pour effet de multiplier les longs voyages et de permettre aux gens 
de se découvrir grâce à des lettres privées et aux discussions 
publiques. L'union fédérale peut être consignée dans des docu-
ments officiels, mais elle doit être scellée et s'épanouir dans les 
esprits, les cœurs et la mémoire de l'ensemble des gens. Comme 
en 1864-1867, les discussions qui aboutirent à l'union -de Terre-
Neuve en 1947-1949 permirent, pour la première fois, à nombre 
de Canadiens de prendre conscience de cette terre voisine et de 
ses habitants. Certaines des observations les plus poétiques et les 
plus perspicaces de cette période sont dignes de mention. En voici 
quelques-unes: 

«La beauté de Terre-Neuve est proverbiale» déclara T. W. G. 
Ashbourne (membre de la délégation de 1947 qui se rendit à 
Ottawa) à la Chambre des Communes le 26 septembre 1949. 
«Notre pays déploie des promontoires majestueux dont certains 
s'élèvent à des centaines de pieds tandis que des chutes d'eau se 
précipitent le long de pentes abruptes.» 

• • • 
«Les pêcheurs terre-neuviens sont les descendants d'hommes 

robustes et, grâce à leur courage et à leur sens de l'initiative, ils 
ont établi une longue et valeureuse tradition de vie maritime» 
déclara R. W. Mayhew, ministre des Pêcheries, à la Chambre des 
Communes le 9 février 1949. «De génération en génération, ils 
font face, sans broncher, au défi et aux périls de la mer; ils 
prennent la mer dans des embarcations fort réduites et se mesurent 
aux éléments; ils ont exercé leur métier longtemps avant l'utilisa-
tion de la vapeur et d'autres inventions ou mesures de sécurité 
modernes. Malgré les nombreux obstacles qu'ils avaient à franchir, 
et ils les ont franchis, ils se sont imposés sur les marchés mondiaux. 
Ils ont réussi non seulement grâce à leur sens de l'initiative et à 
leur courage, mais aussi grâce à leur compétence en matière de 
procédés et de transformation et en raison de l'importance qu'ils 
accordent à la qualité de leurs produits». 

• • • 
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